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  Résumé  
La culture de baies de tomates est saisonnière malgré le besoin quotidien. Cette culture 

est sujette à de nombreuses contraintes dont les maladies fongiques. La présente étude 

vise à recenser les stratégies de conservation locales et identifier les moisissures 

impliquées dans la dégradation des fruits de tomates post-récoltes. La collecte des 

données a été faite d’une part, par des enquêtes menées sous forme de focus group auprès 

des agriculteurs et revendeuses de la région maritime. La collecte des échantillons a été 

basée sur un choix aléatoire de baies de tomates présentant un signe d’altération ou de 

symptômes fongiques.  D’autre part, Une analyse fongique des échantillons a été réalisée 

afin d’identifier les moisissures qui y sont inféodées. 151 personnes ont été enquêtées et 

24 échantillons ont été collectés pour l’analyse fongique. Les résultats montrent que 

plusieurs cultivars de tomates sont cultivés et parmi celles-ci, les variétés locales ‘Bobo’, 

‘cococu’, ‘akliko’, ‘pommevi’, ‘atayakpa’, résistent au-delà de 10 jours avant de se 

détériorer. Parmi les formes de stratégies de conservation, la purée est la plus adoptée. 

À l’issue de l’analyse fongique, 22 espèces de moisissures ont été identifiées, lesquelles 

sont réparties en 14 genres : Alternaria, Aspergillus, Cladosporium, Colletotrichum, 

Curvularia, Fusarium, Geotrichum, Penicillium, Mucor, Rhizoctania, Rhizopus, 

Sclerotina, Stemphylium, Trichoderma. La culture de baies de tomates est soumise à 

plusieurs contraintes dont la méconnaissance des techniques de conservation, le manque 

d’infrastructures de transformation et l’attaque de nuisibles.  
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Abstract  
The cultivation of tomato berries is seasonal, despite the daily need for them. This crop 

is subject to numerous constraints, including fungal diseases. The aim of this study is to 

identify local preservation strategies and the moulds involved in the post-harvest 

degradation of tomato fruit. Data were collected through focus group surveys of farmers 

and retailers in the maritime region. Sample collection was based on a random selection 

of tomato berries showing signs of spoilage or fungal symptoms.  A fungal analysis of 

the samples was also carried out to identify the moulds attached to them. 151 people 

were surveyed and 24 samples were collected for fungal analysis. The results show that 

several tomato cultivars are grown, including the local varieties 'Bobo', 'cococu', 'akliko', 

'pommevi' and 'atayakpa', which can withstand more than 10 days before deteriorating. 

Among the various preservation strategies, purée is the most widely adopted. The fungal 

analysis identified 22 mould species, divided into 14 genera: Alternaria, Aspergillus, 

Cladosporium, Colletotrichum, Curvularia, Fusarium, Geotrichum, Penicillium, Mucor, 

Rhizoctania, Rhizopus, Sclerotina, Stemphylium, Trichoderma. The cultivation of 

tomato berries is subject to a number of constraints, including lack of knowledge of 

preservation techniques, lack of processing facilities and pest attacks. 

 

Keywords: Post-harvest conservation, endogenous strategies, Tomato, Mould, Togo. 

 

1. Introduction 

Solanum lycopersicum L. constitue le légume le plus produit pour ses fruits sur le plan mondial (Siméon et al., 2021) avec une 

production qui s’élève à 182,3 millions de tonnes en 2020 (FAOSTAT, 2020). Au Togo, 45% des ménages agricoles cultivent 

la tomate (FAO, 2019 ; MAEDR, 2019). La production de la tomate est passée de 7.620,4 tonnes en 2013 à 13.328,2 tonnes en 

2017 avec un taux de croissance annuel moyen de 15% (DSID, 2013). Cependant, chaque année, le pays importe un volume 

important de tomates fraîches. Le problème de gestion de la production locale constitue l’une des raisons de ces importations 

(Douti, 2021). Ces importations ont été évaluées à 29157 tonnes en 2016 (INSEED, 2016). Il revient que près de 50 % de tomates 

fraîches post-récoltes sont perdues (FAO, 2000), car ces dernières étant constitués majoritairement d’eau (94%) sont 

difficilement conservables (Naika et al., 2005). Cette perte est liée essentiellement au manque de techniques de conservation 

appropriées et accessibles à la majorité des producteurs et des consommateurs (Choudourou et al., 2012 ; Ekissi et al., 2021). 

Cette situation entraîne l’importation de tomates fraîches du Nigeria, du Ghana et du Burkina-Faso (Dossou et al.,2007 ; 

Agassounou et al., 2012) et une hausse des prix de baies de tomates au cours de l’année (Siméon et al., 2021). Par ailleurs, la 

culture de la tomate est souvent confrontée à des nuisibles tels que les ravageurs (insectes, acariens, nématodes, etc.), les maladies 

(fongiques, bactériennes ou virales), les mauvaises herbes, et aux facteurs abiotiques (Ekissi et al., 2021). Ces contraintes 

provoquent d’importants dégâts sur la production légumière et affectent la qualité organoleptique des légumes (Dupriez et al. 

,2001). Contre ces (ennemis naturels / nuisibles), les producteurs font recours aux produits phytosanitaires qui parfois peuvent 

se révéler inefficaces (Kanda, 2013). Malgré l’ampleur des dégâts et des pertes socio-économiques liés à la culture de la tomate 

au Togo, peu d’études ont été porté sur les stratégies endogènes de conservation des baies de tomate. Ce manque de données 

scientifiques a guidé la présente étude. L’objectif général de cette étude vise à contribuer à la valorisation des savoirs endogènes 

sur la conservation post-récolte des baies de tomate. Spécifiquement, (i) recenser les stratégies endogènes de conservation des 

baies de tomate au Sud-Togo ; (ii) inventorier les cultivars les mieux adaptés à la conservation post-récolte des baies de 

tomate;(iii) identifier les moisissures inféodées aux baies de tomate post-récoltes.  
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2. Matériel et Méthodes  

2.1 Description du milieu d’étude  

L’étude a été menée dans la région maritime du Togo puisqu’elle etait la deuxième région productrice de tomates au Togo (DSID, 

2013 ; PND, 2021-2030). La région maritime a été située entre les latitudes 6° et 6°80’ Nord et entre la longitude 0°40’ et 1°60’ 

Est (Figure 1) ; limitée au Nord sur 130 km par la région des Plateaux, au Sud sur 50 km par l’Océan Atlantique, à l’Est sur 100 

km par le Bénin et à l’Ouest sur 80 km par le Ghana (Ménot & Seddoh, 1985). Ayant une superficie de 6 395 km² soit environ 

10,8 % du territoire national, elle a intégré la zone écologique V encore appelée la plaine côtière selon Ern, (1979). Sur le plan 

administratif, la région a été subdivisée en 74 cantons regroupés en 8 préfectures (Avé, Agoè-nyivé, Bas-Mono, Golfe, Lacs, 

Vo, Yoto, Zio). A l’exception des préfectures d’Agoé-Nyivé et Golfe, les six autres ont été prospectées car elles sont des zones 

de fortes production de tomate (PND, 2021-2030). Les préfectures d’Agoè-Nyivé et de Golfe regorgeaient beaucoup de 

revendeuses dans les marchés urbains.  

 

Figure 1. Zone d'étude 

2.2 Collecte des données  

2.2.1 Enquête ethnobotanique 

L’enquête a été faite sur la base des interviews semi-structurées (Akpavi et al. 2013) auprès des producteurs, des revendeuses ; 

et par des observations directes sur le terrain. Au total 151 personnes ont été enquêtées, choisies de manière aléatoire dans les 

préfectures d’Avé, Bas-mono, Zio,  Yoto, Vo et Lacs (Figure 1). Le guide d’entretien élaboré comporte des questions relatives 

aux caractéristiques sociodémographiques des producteurs, des revendeuses, aux cultivars de tomates cultivés, aux symptômes 

de maladies observés et aux stratégies endogènes de conservation des baies de tomate.  
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2.2.2 Collecte des échantillons  

Celle-ci a été basée sur un choix aléatoire des baies de tomate présentant un signe d’altération ou de symptômes fongiques. 

Pour chaque échantillon, le numéro de collecte, le nom de la localité, la date, les coordonnées géographiques ont été notées. 

Les échantillons (24) ont été ensuite emballés dans des sachets transparents et transportés au laboratoire, où ils ont été 

conservés à 4°C pour les analyses ultérieures (Wonni 2017).  

2.2.3 Analyse fongique 

L'isolement a consisté à découper à la lisière des nécroses, de petits fragments, qui ont été d'abord lavés abondamment à l'eau de 

robinet pour les débarrasser des débris. Ensuite, ces derniers ont été désinfectés à l'hypochlorite de sodium à 2 % pendant 1 

minute puis dans de l’éthanol 95° pendant 1minute et enfin rincés à l’eau distillée stérile plusieurs fois. Les fragments lavés ont 

été séchés sur papier absorbant stérile. Une fois secs, 5 fragments, par boîte de Pétri, ont été ensemencés sur milieu PDA  puis 

incubés  à 28 ± 2 °C pendant 4 à 7 jours (Redjimi and Boushaba 2021). Les différentes colonies de moisissures apparues ont été 

repiquées sur un nouveau milieu PDA puis de nouveau incubées à 28 ± 2 °C ; des repiquages successifs ont été réalisés jusqu'à 

l’obtention des isolats purs (Domedjui et al., 2022). Une culture en chambre humide a été réalisée sur les isolats non fructifiés 

au-delà de sept jours (Allioui 2020). Suite à cela, les cultures ont été de nouveau incubées à 28 °C ± 2°C. L’identification se 

réalise suite à des remarques générales sur l’observation des caractères macroscopiques et microscopiques (Noukpozounkou et 

al., 2021). 

2.3 Analyse des données 

Les questionnaires ont été dépouillés manuellement. Les données d’enquêtes ainsi que les données macroscopiques et 

microscopiques du laboratoire ont été saisies dans le tableur Microsoft tableur Excel ® 2013. Les moyennes et les pourcentages 

des données recueillies sur le terrain et au laboratoire ont été calculés et utilisés pour la construction d’histogrammes.  

 

3. Résultats  

3.1 Cultivars de tomates cultivées  

Vingt cultivars de tomate ont été recensés et ceux-ci prennent des appellations différentes d’une localité à une autre. Ces cultivars 

diffèrent les uns des autres par leur forme, leur taille, Il s’agit de ‘agbitsaku’, ‘agboneku’ ‘akliko’ (aklikovi, aklikoga), ‘atayakpa’ 

‘bobo’, ‘caterpillar-foti’, ‘cocoku’, ‘dapago’, ‘ehufoti’, ‘enego’, ‘gelenu’, ‘ghanavi’, ‘kpalimeku’, ‘ouaga’, ‘pipuanguan’, 

‘pommevi’, ‘tohunvi’, ‘tsevieku’, ‘tsobole’. Les producteurs et les revendeuses disposent de plusieurs critères leur permettant de 

distinguer les différents cultivars. Ces critères d’identification reposent sur l’origine de la variété, la forme, la taille. 

3.2 Techniques endogènes de conservation des baies de tomate 

97% des enquêtés dans la région maritime ont estimé ne pas avoir connaissance des techniques de conservation des baies de 

tomate. Néanmoins, 3% ont entendu parler de 3 formes de transformation des baies de tomate. Il s’agit des transformations sous 

forme de poudres, de purées et de tranches séchées. En outre, seul (8%) des enquêtés transforment les baies de tomate en période 

d’abondance. Dans la préfecture du Bas-mono, il a été découvert une petite unité de transformation sous forme de purées. 

3.3 Contraintes liées à la culture de la tomate 

Les vers, les insectes, les chenilles ont été les ravageurs les plus signalés par les producteurs. Diverses attaques agissent sur le 

rendement cultural. Le flétrissement des feuilles et une maladie appelée ‘kouyrô’ qui attaque soit les feuilles ou soit les racines 
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des jeunes plants ont été observés. La présence de moisissures sur les baies a été identifiés par l’apparition de taches blanches, 

noires, bleues, grises au niveau du pédoncule ou au niveau des blessures.  

3.4 Espèces fongiques inféodées aux baies de tomate altérées  

A l’issue de l’analyse fongique, 22 espèces ont été identifiées lesquelles ont été réparties en 14 genres (Figure 2). Il s’est agi de : 

Alternaria brassicola ; Alternaria solani ; Aspergillus flavus ; Aspergillus glaucus ; Aspergillus niger ; Aspergillus parasiticus ; 

Cladosporium cladosporioides ; Cladosporium herbarum ; Colletotrichum gloesporioides ; Curvularia geniculata ; Fusarium 

oxysporum ; Fusarium solani ; Fusarium moniliforme ; Geotrichum candidum ; Geotrichum spp ; Penicilium italicum ; Mucor 

racemosus ; Rhizoctonia solani ; Rhizopus stolonifer ; Sclerotina sclerotiorum ; Stemphylium solani ; Trichoderma hamatum 

(Figure 2). L’espèce Aspergillus niger a été la plus fréquente (11, 25%) alors que Aspergillus glaucus, Aspergillus parasiticus, 

Cladosporium herbarum, Colletotrichum cladosporioides, Curvularia geniculata, Fusarium moniliforme, Penicillium italicum, 

Rhizoctonia solani, Sclerotina sclerotiorum, Stemphylium solani et Trichoderma hamatum ont été les espèces les moins 

représentées (2, 5%).  

    

Figure 2. Diversité des espèces fongiques inféodées aux baies de tomates  

 

4. Discussion  

La technique de conservation la plus entreprise a été la forme de purée. Les informations identiques selon lesquelles la 

transformation des baies de tomate sous forme de purée, ont été rapportées au Bénin (Fagbohoun & Kiki, 1999; Abalo, 2019 ; 

(Yadonta 2020) ; Noukpozounkou et al., 2021). La transformation sous forme séchée a aussi été signalée dans plusieurs pays de 

l’Afrique de l’Ouest comme le Bénin, le Burkina (Compaoré 2019),  de compote ou pulpe, de pelées, de poudre au Bénin 

(Fagbohoun and Kiki 1999).Ces résultats sont alignés sur ceux de Yolou (2019) dans son étude sur les modes de conservation 

des produits maraîchers au Bénin.  

Les résultats d’enquête de cette étude ont révélé que plusieurs facteurs empêchent la conservation des baies de tomate notamment 

leur forte teneur en eau. Abalo (2019) a également rapporté que le plus grand facteur limitant de la conservation des baies sur de 
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longues durées est leur forte teneur en eau. A cela s’ajoute des facteurs d’ordre techniques et financiers (Lare 2017). Les résultats 

de cette étude sont en accord avec ceux rapportés par Noukpozounkou et al., 2021 ; Ekissi et al., 2021. Il a été révélé que les 

consommateurs n’ont pas été satisfaits du goût et de la texture des produits transformés (Bancal and Tano 2019). Ces difficultés 

ont été rapportées par Yolou, (2019) sur les modes de conservation des produits maraîchers, comme étant un frein à la 

transformation des baies de tomate. 

 Les producteurs cultivent la plupart du temps des cultivars locaux.20 cultivars sont produits. Cette forte diversité a été également 

observée pour le manioc, le piment et le niébé dans la même zone d’étude par Agbodan, (2016). Des résultats similaires ont été 

observés en Côte d’Ivoire dans les travaux d'Ekissi et al., (2021) sur la tomate. Les cultivars ‘akliko’, ‘atayakpa’, ‘bobo’, 

‘cocoku’, ‘pommevi’ ont été les plus appréciés autant par les producteurs que par les consommateurs car elles sont bien charnues 

fermes. Elles peuvent être conservées au-delà de dix jours après récolte. Des rapports similaires ont été présentés dans les travaux 

de Siméon et al., (2021). Selon ces auteurs, le cultivar local ‘Akliko’ a présenté une relative faible teneur en eau et une longue 

durée de conservation (≥ 15 jours). La catégorisation des principaux cultivars a été faite sur la base de leurs traits morphologiques 

selon les connaissances endogènes. La forme du fruit ; le nombre de loges ; la consistance ; le poids du fruit et le pourcentage 

des pépins ont été les caractères distinctifs des cultivars.Ces constats ont été également énumérés dans les travaux de Fagbohoun 

& Kiki,(1999) au Bénin, de Biekre (2013) ; Ekissi et al. (2021) en Côte d’Ivoire. Les travaux de ces derniers ont révélé que 

l’identification des cultivars par des traits morphologiques a été la méthode couramment utilisée par les producteurs.  

La nomenclature locale des cultivars a été basée sur des traits morphologiques, ce qui concorde avec les travaux d’Akpavi (2008) 

sur les plantes alimentaires mineures. Dans les travaux d’Akpavi, il a été révélé que les producteurs reconnaissent et distinguent 

les légumineuses grâce à leurs morphologies. Des observations similaires ont été rapportées sur des légumes feuilles au Benin 

par Dansi et al. (2008), l'aubergine par Bationa-Kando et al. (2015), le sorgho sucré par Sawadogo (2015), la corète potagère par 

Kiebre (2018) au Burkina Faso, le gombo par Siemonsma (1982) en Côte-d’Ivoire. La variation des noms vernaculaires d’une 

localité à l’autre, d’une ethnie à l’autre et même au sein d’un même groupe ethnique a été également rapporté au Bénin par 

Nacambo et al., (2021). 

Les espèces fongiques identifiées ont été intégrées parmi les champignons causant des maladies fongiques des baies de tomate 

(Naika et al. 2005). Ces résultats sont en accord avec ceux de Benselimane & Boureghda (2019) ; Allouache et al. (2020) qui 

ont signalé la présence de : Alternaria solani ; Aspergillus flavus ; Aspergillus niger ; Fusarium solani ; Penicilium italicum ; 

Mucor racemosus ; Rhizoctonia solani. Au Togo, des études sur la tomate ont permis d’identifier les espèces comme Sclerotium 

rolfsii, Sclerotinia sclerotiorum, Alternaria solani, Fusarium oxysporum (Biekre, 2013).  

 

5. Conclusion 

La présente étude s’était fixée comme objectifs d’inventorier les variétés locales de baies de tomate à longue durée au Sud Togo, 

de recenser les stratégies endogènes de conservation des baies de tomate et d’identifier les moisissures inféodées à l’altération 

post-récolte des baies de tomates. A l'issue de cette étude, 20 cultivars de baies de tomate ont été recensées. Les de baies de 

tomates comme 'bobo', 'cocoku' et 'akliko' ont été les mieux adaptées à la conservation post-récolte. Elles ont pu tenir 10 à 14 

jours après la récolte. Au total, 3 stratégies endogènes de conservation des baies de tomates ont été recensées et Il en résulte que 

la purée de tomate a été la plus courante. La transformation locale des baies de tomates en poudre, en purée ou en tranches 

séchées n’est connue que de 3 % des enquêtés. L'analyse fongique des échantillons de baies de tomates de qualité a permis 

d’identifier au total vingt-deux (22) espèces fongiques. Pour limiter l'importation des baies de tomates au Togo, il serait important 

de vulgariser auprès des producteurs et des commerçantes des baies de tomates les techniques endogènes de conservation de ces 
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dernières, de promouvoir les variétés locales les mieux adaptées à la conservation, d'encourager l'utilisation de produits 

phytosanitaires à tous les niveaux de la filière tomate et de promouvoir l’installation de sites de récupération et transformation 

des baies de tomate pour limiter les pertes en période d’abondance. 
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